
Il y a un siècle finissait la Première 
Guerre mondiale. Plutôt que de cé-
lébrer la victoire, on a cette année 
célébré la paix. C'est déjà un pro-
grès, mais un progrès seulement, la 
victoire de 1918 n'ayant débouché 
que sur des traités qui n'ont pas ga-
ranti la paix. La paix ne se limite pas 
à l'arrêt des hostilités. Elle peut être 
une perspective pour un monde 
autre fondé sur des projets com-
muns, des rencontres, le respect 
des différences... Mais la paix rêvée 
par tous n'est pas simple à mettre 
en place, car celle qui est la mienne 
ne correspond pas spécialement à 
celle que souhaite mon adversaire... 
Délicate à mettre en place, est-elle 
impossible ? toujours fragile ?

Dans les années 60, Gaston Bou-
thoul avait fondé l'institut de polé-
mologie (étude de la guerre). L'une 
de ses premières observations fut 
que la guerre n'a jamais cessé de-
puis que l'Histoire existe. Toujours 
un conflit ici ou là, plus ou moins 
important, allant de quelques morts 
à des millions de décès (Guerre de 
Trente ans, invasions mongoles, 
guerres franco-allemandes, colo-

nisations et décolonisations...). Les 
destructions sont toujours impor-
tantes et la violence toujours pré-
sente et sans limite. Ainsi en va-t-il 
du viol des femmes comme arme de 
guerre. Ce ne sont plus désormais 
des armées qu'il faut vaincre, mais 
aussi des populations qu'on veut dé-
truire... On sait que la der des ders 
n'existe pas. Aujourd'hui plusieurs 
dizaines de pays sont en guerre plus 
ou moins larvée, et l'effort de démi-
nage handicape les autres.

Impérialisme, guerre défensive ou 
préventive, guerre sainte, invasions 
diverses, « partage » des richesses et 
des ressources rares... Compte tenu 
des mensonges, des manipulations, 
des intérêts privés, des trahisons, 
d'une manière ou d'une autre on 
se retrouve, avec la guerre, face au 
problème du Mal.

La peur est une explication : peur 
d'être pillé, de voir sa famille en 
danger, peur de manquer, d'où la 
nécessité de se défendre au risque de 
l'escalade. L'orgueil peut aussi ex-
pliquer la guerre : penser faire par-
tie de l'élite alimente la volonté de 

dominer. Être sûr de ses opinions, 
penser avoir la vérité et vivre les 
vraies valeurs de l'humain, peuvent 
« justifier » des guerres comme les 
guerres coloniales par exemple.

La guerre, c'est aussi l'héroïsme, 
le dépassement de soi, l'altruisme. 
C'est aussi la fraternité comme dans 
les tranchées en 14-18. C'est la ren-
contre de l'autre, car l'armée et les 
guerres brassent les peuples. Mais 
n'y a-t-il pas aussi la fin des inter-
dits ? Car tout devient possible : on 
peut tout casser, voler, piller (les 
musées sont pleins de prises de 
guerre). On joue aussi avec la mort.
Toutes ces explications ne sont pas 
suffisantes et les réponses de l'His-
toire, de leur côté, semblent bien 
inutiles. Le problème demeure : 
pourquoi l'Homme véhicule-t-il 
tant de haine et de violence ? Lui 
qui est capable d'amour, de culture, 
de beauté ! Le mal absolu qu'est la 
guerre demeure en fin de compte 
un « pourquoi » sans réponse et il 
ne nous reste plus qu'à rester vigi-
lants pour maintenir la paix.
 

Vincens Hubac
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Il ou elle est en avance ! … Mais par 
rapport à qui ? Par rapport à quoi ?

Voilà une expression que nous enten-
dons fréquemment de la bouche de 
parents très consciencieux et, comme 
tous, très attachés à la réussite sco-
laire de leurs enfants. « Il est en quelle 
classe ? Quel âge a t-il ? », « mais il est 
avance », « mais il a du retard »… 

Nous sommes-nous posé la question : 
« En avance ou en retard par rapport à 
quoi ? ou par rapport à qui ? ».

Si on se la posait, on se rendrait vite 
compte d’un paradoxe : il existerait un 
âge « normal », « permis », « attendu », 
« de principe », « admis », « accepté » 
ou « toléré »… par niveau scolaire. 

Mais cet âge ne préjuge pas de la ré-
alisation ou l’atteinte de l’objectif de 

nos enfants, qui est d’abord l’épa-
nouissement personnel et la réussite 
professionnelle, très variables d’une 
personne à une autre. Je peux être 
médecin et pas épanoui, avocate très 
épanouie, garagiste très épanoui, di-
rigeant ou chef d’entreprise, mais pas 
épanoui du tout. Bref, tout cela est très 
relatif. Je peux même être avocat puis 
changer totalement de métier et deve-
nir agent immobilier. Un jeune bac+5 
à 22 ans peut ne pas trouver d’emploi 
dans l’immédiat ou mal vivre la vie 
professionnelle, par immaturité, et 
pourtant il a toujours été un très bon 
élève. Un autre qui a redoublé six fois 
va peut-être, dès son bac, trouver im-
médiatement un travail dans lequel il 
est totalement épanoui.

« L’avance » ou « le retard » sont donc 
des notions que nous devons relativi-
ser.

Dans tous les cas, peu importe notre 
ambition, souhaitons à nos enfants 
d’être heureux et épanouis dans le 
choix qu’ils vont faire, avec ou mal-
gré nos conseils d’abord fondés sur 
l’AMOUR.

Si donc l’avance ou le retard sont rela-
tifs, individuels et personnels…, lais-
sons chacun prendre son train d’ob-
jectifs, pour arriver à son heure.

... Le mois prochain, venez découvrir 
dans cette rubrique les bienfaits de 
l’échec scolaire ! Chiche ?

Par Armand MALAPA

Les paradoxes de notre société

Le Billet d'Armand

Concert de violon 
des élèves de M. Kovac

Bach, Mozart, Paganini...

le samedi 15 décembre à 20h
 au Temple de Robinson

Entrée libre
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Dans nos familles

Sylvette Bareau, en séjour chez son frère à Romans, est passée à Châtenay pour 
les 90 ans de Gisèle Berthon, célébrés dans nos locaux le 27/10 (voir ci-dessous).

Jeanne Ledoux a perdu son frère, Philippe Gruber, le 28/10/2018. Un service a 
été célébré le mardi 20/11 à 13h30 au temple de Bois-Colombes. Pour l'adresse 
de Jeanne Ledoux, contacter Nicole Draussin.

Madeleine Hild se réjouira de nos visites et appels à la clinique St-Joseph (14e).

Un service d'action de grâce a été célébré le 22/11 au temple pour Mme 
Barthélémy, du Plessis-Robinson.

En ce mois :
Décembre 2018

Mois de l'Avent, mois de Noël, mois des fébrilités et des 
fêtes... Soyez nombreux

Dimanche 2 décembre de 15h à 16h30, à Ste-Bathilde, en lieu et place des 
« marches de l'Avent » de Châtenay-Malabry, pour un concert œcuménique où 
chaque communauté sa contribution propre,

Samedi 15 décembre à 20h pour le concert donné par les élèves du professeur 
de violon, M. Kovac, qui enseigne dans nos locaux. Bach, Mozart, Paganini...

Dimanche 16 décembre à 10h30 pour notre fête de Noël des enfants et une 
vente de beaux livres à la sortie du culte

Lundi 24 décembre à 18h à notre veillée de Noël

Mardi 25 décembre à 10h30 au culte de Noël !

Aux nouveaux membres de la 
paroisse de Robinson !

Vous êtes membre de l’église de 
Robinson, mais êtes-vous inscrit 

sur la liste des membres de l’Asso-
ciation cultuelle ? 

Demandez votre inscription 
pour pouvoir prendre part aux 
décisions importantes de notre 

Église, en votant lors de l’Assem-
blée générale annuelle du mois 

de mars 2019. Vous trouverez les 
imprimés d’inscription dans le 

hall du Centre. Vous les remettrez 
à un conseiller presbytéral avant le 

31 décembre 2018.

Le coin des finances

C’est la dernière ligne droite 
pour atteindre notre objectif de 
82 000€.
Quelle sera cette année l’anima-
tion financière, qui de dimanche 
en dimanche, nous permettra 
de suivre et de soutenir l’effort 
de tous pour recueillir notre 
participation annuelle ? Mys-
tère, mystère... L’Église a besoin 
de tous pour payer la formation, 
le salaire et la retraite de nos 
pasteurs, ainsi que pour assurer 
une solidarité entre églises lo-
cales… mais aussi pour chauffer 
le temple !
Nous répondrons avec enthou-
siasme en envoyant un chèque 
au nom de « Église réformée de 
Robinson ». Au jour où j'écris il 
manque 33 000 €.

La Trésorière
Nicole Draussin

Claire Lise, Béatrice et Corinne, mes filles, m'ont fait la surprise d'une fête de fa-
mille, pleine d'amour et d'émotion, pour mes 90 ans... 
Elles m'ont bluffée par leur talent et leur organisation.  Elles ont fixé la liste des 
invités, je n'ai pas eu voix au chapitre. 
Nos familles étant nombreuses, la paroisse n'a pu être prévenue dans son ensemble, 
bien que cela se soit passé le 27 octobre au Centre, décoré en orange par une amie 
et ses citrouilles. Je le comprends, mais je le regrette et vous assure tous et toutes de 
mon affection fraternelle, dans la foi et l'espérance qui nous unissent.

Gisèle Berthon
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En guise de méditation, Vincens Hu-
bac lit le Psaume 51 : le péché, ce sont 
les hommes qui veulent être Dieu et 
tombent dans la difficulté en voulant 
satisfaire leur ambition. On n'accède à 
la plénitude et à la joie qu'en acceptant 
sa finitude.

Après approbation du compte-rendu 
de la réunion du 10 octobre, le CP vé-
rifie et complète le calendrier de dé-
cembre et le calendrier des tâches. 
Il échange ensuite des nouvelles des 
uns et des autres, puis fait le point sur 
les événements récents : bonne mise 
en route du Café philo ; culte de la ré-
formation à Bourg-la-Reine avec un 
temple plein et de très bons échos sur 
la prédication de notre Pasteur ; belle 
participation au chantier d’automne 
du 11 novembre ; intervention de la 
Cimade (Mme Laboureau, de Massy) 
le même 11 novembre au culte : Maga-
li Chabas, notre Présidente du Centre 
de Robinson lui a remis un chèque de 
1000 € récoltés lors du marché de Noël 
de 2017.

Le Petit marché de Noël 2018 est en 
bonne voie de préparation. Il appar-
tient à chacun de veiller à la diffusion 
de l'annonce. Sylvie Pérousse organise 
le tri des livres le mercredi 21 no-
vembre.

La Trésorière lit une lettre sur la si-
tuation d'une famille congolaise (avec 
trois enfants adolescents) qu'un de 
nos conseillers suit de près : une an-
nonce sera faite et le mode de finance-
ment d'une aide sera décidé avec notre 
Présidente du CDR.

Au chapitre des finances, elle annonce 
41 685 euros de cotisation au 1er no-
vembre sur 82 000 attendus. Une telle 
situation se répète d'année en année ! 
Une lettre d'appel vient d'être envoyée 
aux éventuels retardataires. Une autre 
lettre sera envoyée au mois de dé-
cembre et une animation financière 
– toujours très attendue ! – organisée 
pour solliciter un dernier effort.

Au chapitre des travaux, on note que 
le studio refait pour une somme rai-
sonnable est désormais très propre. 
Les travaux pour l'établissement d'une 
trappe de visite au-dessus de la salle 
de conseil sont prévus à la fin du mois 
de novembre, l'emménagement de 
Vincens Hubac au presbytère vers le 
20 décembre.

Parmi les événements à venir, le CP 
évoque notre participation au concert 
œcuménique de l'Avent à Ste Bathilde 
et confie à son Président le texte de 

présentation de notre paroisse. Pour la 
veillée de Noël, il se pose la question 
de l'animation musicale.

Parmi les questions diverses enfin, on 
enregistre la demande d'un renou-
vellement des feuilles de liturgie ; on 
met en place la « Journée du CP » en 
choisissant de confier à Patrice Rolin 
une animation sur la sauvegarde de la 
Création ; et le pasteur évoque dès à 
présent la question de sa propre suc-
cession : lui-même n'est pas loin de la 
retraite !

R.P.

La chronique du Conseil Presbytéral

Conseil Presbytéral du 13 novembre 2018

Le chantier d'automne 2018

Un grand merci à tous ceux qui sont venus pour le chantier d'automne qui s'est déroulé le dimanche 11 novembre. 
Nous étions une petite vingtaine pour faire des travaux d'intérieur mais aussi d'extérieur (malgré la pluie).
Nous avons nettoyé la salle du culte (sol et chaises), nettoyé le presbytère, nettoyé la descente d'escalier qui se trouve 
derrière la cuisine, taillé les haies, les hortensias et aussi coupé les branches de l'arbre à l'entrée du jardin du presbytère.
Le prochain chantier se fera au printemps 2019. Espérons que cette fois le soleil sera avec nous !
Amicalement.

Marc Faba pour le Conseil Presbytéral
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Souvenirs de vacances
LA MATERNITÉ SUISSE D'ELNE
(Pyrénées orientales)
Dans les années 30, l'exode mas-
sif des Espagnols (appelé Retira-
da) a jeté sur les routes près de 
450.000 Républicains fuyant la 
victoire de Franco. La France, 
débordée, les parqua dans de 
nombreux camps des Pyrénées. 
Hivers rigoureux, dysenterie, 
maladies, famine, etc. : la morta-
lité est impressionnante, surtout 
pour les femmes enceintes et les 
jeunes enfants dénutris.
C'est alors qu'une jeune institu-
trice suisse de 24 ans, Élisabeth 
EIDENBENZ, qui passait tous 
les jours à vélo devant une belle 
demeure vide, le Château d'en 
Bardou, décide d'aider ces réfu-
giées. Elle trouve les fonds néces-
saire en Suisse et s'entoure de bé-
névoles pour repeindre en blanc 
toutes les pièces de la demeure 
et réunir de quoi installer là une 
maternité de fortune, gérée par la 
Croix Rouge.
Élisabeth dirigea cette maternité 
de 1939 à 1944. Après les Espa-
gnoles arrivèrent les exilées et les 
déportées de la seconde guerre 
mondiale. La maternité, deve-

nue musée, ouvert en 2011, est 
classée monument historique. 
On y voit beaucoup de photos, 
des bouts de films. Toutes ces 
femmes parlant des langues va-
riées chantaient ensemble les 
berceuses de leur pays. Les petits, 
tous vêtus de vêtements blancs 
taillés sur place dans des draps, 
s'ébattent joyeusement au soleil 
dans le beau parc du château.
Au total, 597 enfants de 22 natio-
nalités sont nés dans la Materni-
té Suisse d'Elne ; leurs noms fi-
gurent sur un grand tableau dans 
l'entrée. C'est par cars entiers que 
les Espagnols viennent ici cher-
cher la trace de leurs aïeux.
Mais ce n'est qu'en 2002 qu'Élisa-
beth EIDENBENZ reçut la mé-
daille de Juste parmi les nations. 
Dans une vidéo de cette cérémo-
nie, cette vieille dame de presque 
cent ans nous transmet un mes-
sage très émouvant de ce que fut 
la maternité, fermée brutalement 
par la Gestapo en 1944.

Claudine Ducouret

Source : www.ville-elne.fr

Des nouvelles... 

de l'Atelier de théologie
L'Atelier se réunit une fois par mois, le samedi 
à 10h30. La séance se déroule en deux temps : 
tout d'abord une revue des articles publiés 
dans la revue Évangile et liberté du mois ; en-
suite, une discussion plus approfondie sur un 
article choisi lors de la séance précédente. Les 
discussions sont ouvertes et les prises de parole 
aisées. La variété des articles permet d'aborder 
des thèmes différents. Chacun est bien sûr in-
vité à participer à ce groupe !

Vincens Hubac

... et du café philo
Il y a vingt ans ont fleuri des « cafés philo » – 
une demande insistante d’une partie de la po-
pulation, avide de…  philosopher. Au début ils 
donnaient lieu à des foires d’empoigne : mais 
pour philosopher il ne suffit pas de défendre 
une opinion sur un sujet. 
J’ai longtemps conduit un atelier de philoso-
phie dans une structure aidant à la réinsertion 
d’ex-toxicomanes. C’est là que j’ai appris à te-
nir un auditoire d’adultes (qui ne soient pas 
des élèves), hommes et femmes de tous hori-
zons, et à les embarquer dans l’aventure phi-
losophique. Comment ? À partir d’un thème 
choisi par le groupe pour chaque séance – par 
exemple : « le pardon », « la reconnaissance », 
« le vivre ensemble », etc. J’aborde le thème, 
je fais mon travail de philosophe qui consiste 
à élucider le sens des mots, à savoir de quoi 
on parle quand on parle de reconnaissance, 
etc., à faire part de certaines références phi-
losophiques sur le sujet. Cette mise en place 
suscite rapidement étonnements, questions, 
discussion. Et c’est gagné. Je n’impose pas une 
opinion, j’essaie de donner les repères pour en-
richir la pensée, poser les bonnes questions et 
défendre des opinions qui se tiennent. 
Je propose la même méthode à Robinson pour 
les volontaires – membres de la communauté, 
amis et connaissances, jeunes et moins jeunes, 
un vendredi par mois, à 18h au temple. Le 
premier atelier, en octobre, a été consacré à la 
notion de la justice. Nous sommes partis d’un 
texte de Pascal montrant qu’il n’y a de justice 
en ce bas monde que celle qui est imposée par 
le plus fort. Est-ce vrai ? 
L'atelier du 30 novembre traitera de la finitude 
– thème choisi par les participants de l’atelier 
d'octobre. 

Bernard Piettre
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C'était il y a 2000 ans... J'étais une belle 
cruche peinte à l'or fin, dans une au-
berge de Bethléem en Judée où je ne 
servais qu'à faire joli sur mon étagère. 
Il y avait là une vieille servante noire. 
Parfois, en cachette, elle faisait le tour 
de la cuisine, fièrement, avec moi po-
sée sur sa tête.

Ce soir-là... je m'en souviens comme si 
c'était hier. Un homme et une femme, 
fourbus, arrivaient de Nazareth en Ga-
lilée. Elle, toute jeune, était enceinte. 
Mais l'aubergiste leur a fermé la porte 
au nez. « Allez crécher ailleurs ! Ici le 
roi c'est moi ! »

La servante écoutait. Je l'ai vue rappe-
ler l'homme et la femme : « Psst ! ve-
nez par ici, il y a de la place à l'étable, 
c'est là que je dors, dans la man-
geoire, et le bœuf et l'âne me tiennent 
chaud. » Moi, sur mon étagère, je me 
demandais où la vieille allait dormir. 
Par terre ?

Je guettais dans le noir. On s'agitait 
dans l'étable, et tout à coup un cri... Et 
voilà que la servante se précipite, me 
saisit à pleins bras, me verse dans le 
ventre le contenu de deux seaux, puis 
me porte dans l'étable. Et là, quel beau 
tableau ! Un nouveau-né dans les bras 
de sa maman, et ses parents penchés 
sur lui avec tendresse...

Vite alors, ma vieille servante s'est 
mise à laver le bébé avec mon eau. 
L'enfant ruisselait, on aurait dit une 
source, et même une source de lu-
mière, car à travers le toit une étoile 
grande comme je n'en avais jamais vu 
versait sa clarté sur l'enfant.

Le nouveau-né s'est endormi dans 
sa crèche, enroulé dans le voile de sa 
maman, veillé par cinq paires d'yeux, 
ceux de ses deux parents, les grands 
yeux doux du bœuf et de l'âne, ceux 
de ma vieille servante – et toute ma 

surface qui n'était que regard... Voi-
ci qu'arrivent des bergers porteurs 
d'agneaux qu'ils déposent devant la 
crèche, et puis d'autres gens encore, 
je ne sais combien, tous avec une pe-
tite gâterie. Sur leurs instruments ils 
jouaient des airs angéliques...

La suite de mon histoire se résume en 
trois temps. Trente-trois ans plus tard, 
deux hommes très excités sont passés, 
pleins d'un récit extraordinaire : leur 
grand ami venait de mourir crucifié, 
mais deux jours plus tard ils l'avaient 
revu vivant, parlant et mangeant avec 
eux ! Ils faisaient de grands gestes, et 
voilà que l'un d'eux sans le faire ex-
près me fait tomber de mon étagère 
et je me brise en morceaux ! Et ma 
toute vieille servante m'emporte dans 
l'étable, y creuse un trou où elle dé-
pose mes restes. 

Il a dû se passer des siècles. Je n'ai revu 
la lumière que lorsqu'un archéologue 
m'a tirée de mon trou : il a numéroté 

chacun de mes morceaux, emportée 
puis reconstituée. On m'a placée ici, 
dans une vitrine à Paris. Devant moi, 
il est écrit : « Cruche dorée, fin du 
Ier s. av. J.-C., trouvée à Bethléem en 
Judée (1997).

Aujourd'hui même, 24 décembre, j'ai 
eu une révélation. Un enfant a lu à 
haute voix ce qui est écrit devant moi. 
Un autre alors s'est écrié : « Peut-être 
cette cruche a vu naître Jésus! »
Jésus ! le nom du bébé que mon eau 
a lavé ! Ainsi donc, toute la terre sait 
ce que j'ai vu. Cette histoire restera, 
j'en suis la preuve, les pierres même la 
crieront !

Adaptation R. P.

* Une fois l'argument compris (une cruche pré-
sente lors de la nativité se retrouve au musée 
aujourd'hui), n'importe qui peut reprendre ce 
conte en l'adaptant à son gré!

LA CRUCHE DE NOËL

Sur un argument de Vincens Hubac

 Eduard Veith (1858 - 1925)
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Lectures bibliques de Décembre 2018

  Michel Ocelot
Dilili à Paris

Film d'animation, 2018, 1h35

Dilili, petite fille kanak, débarque à Paris dans les années 1900.
Elle découvre une secte, « Les Mâles Maîtres » qui enlèvent des 
fillettes.
Avec l’aide d’Aurèle, un livreur à vélo, elle rencontre et interroge 
les savants et artistes de l’époque : Pasteur, Marie Curie, Picasso, 
Marcel  Proust, Sarah Bernhardt, Auguste Rodin...
Dilili parle un français très châtié, très surprenant pour une pe-
tite fille kanak, et on découvre, à la fin, que son institutrice était 
Louise Michel qui avait été déportée en Nouvelle Calédonie.
L’intrigue n’est pas violente, les rencontres improbables et amu-
santes.
La musique est magnifique et la chanson de la fin, « Le Soleil et la 
Pluie », rencontre un succès auprès des enfants.
En parallèle de la dénonciation de l’asservissement de la femme, 
sont mis en valeur les bienfaits de la civilisation, la beauté, l’ami-
tié.
Tout cela dans les décors extraordinaires d’un Paris à peine 
retouché.
Un magnifique voyage, grave et drôle, pour petits et grands, à 
voir et à revoir.

Béatrice Rolland

Save the dates

Les dimanches 20 et 27 janvier et le dimanche 3 février 
de 16h à 18h, 

les Entretiens de Robinson auront pour sujet, cette année,

LA DÉMOCRATIE EN PÉRIL

avec Antoine Garapon, Antoine Guggenheim 
et Yves Parrend

J'ai vu, j'ai aimé
psaumes

S1 Proverbes 27.1-27 99
D2 Proverbes 28.1-28 25
Avent Jérémie 33.14-16

1 Thessaloniciens 3.12-4.2
Luc 21.25-36

L3 Esdras 1.1-2.70 100
Ma4 Esdras 3.1-13 101
Me5 Esdras 4.1-24 102
J6 Esdras 5.1-6.22 103
V7 Esdras 7.1-28 104
S8 Esdras 8.1-36 105
D9 Esdras 9.1-10.44 126
Avent Esaïe 60.1-11

Philippiens 1.4-11
Luc 3.1-6

L10 Jude 1-25 106
Ma11 Osée 1.1-2.3 107
Me12 Osée 2.4-3.5 108
J13 Osée 4.1-19 109
V14 Osée 5.1-6.11 110
S15 Osée 7.1-16 111
D16 Osée 8.1-9.17 Esaïe 12
Avent Sophonie 3.14-18

Philippiens 4.4-7
Luc 3.10-18

L17 Osée 10.1-15 112
Ma18 Osée 11.1-11 113
Me19 Osée 12.1-15 114
J20 Osée 13.1-14.10 115
V21 Luc 1.1-25 116
S22 Luc 1.26-38 117
D23 Esaïe 7.10-16 80
Avent Michée 5.1-5

Hébreux 10.5-10
Luc 1.39-45

L24 Luc 1.46-56 118
1 Samuel 2.1-11

Ma25 Luc 2.1-20 98
Noël Esaïe 52.7-10

Hébreux 1.1-6
Jean 1.1-18

Me26 Luc 1.57-66 119.1-32
J27 Luc 1.67-80 119.33-64
V28 Luc 2.21-32 119.65-96
S29 Luc 2.33-40 119.97-144
D30 Psaume 2 84

1 Samuel 1.20-28
1 Jean 3.1-24
Luc 2.40-52

L31 Luc 3.1-20 119.145-176
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Dimanche 2 10h30
15h00

Culte avec sainte cène
Concert de l'Avent à Ste Bathilde *

Mardi 4 18h00 Bureau du conseil presbytéral

Samedi 8 15h15
Week-end des louveteaux (et dimanche)
Mini-club biblique

Dimanche 9 10h30 Culte, CB et KT suivis du repas de l'amitié

Mardi 11 20h00 Conseil presbytéral

Mercredi 12 20h30 Comité de rédaction du 702

Jeudi 13 20h00 Groupe biblique

Vendredi 14 18h00 Café philo *

Samedi 15 10h30
20h00

Atelier de théologie *
Concert des élèves de M. Kovac *

Dimanche 16 10h30 Culte avec sainte cène : fête de Noël *

Samedi 22 8h30 Noël pour les prisonniers de Fresnes **

Dimanche 23 10h30 Culte

Lundi 24 18h00 Veillée de Noël *

Mardi 25 10h30 Culte de Noël *

Mercredi 26 15h15 Routage du 702

Dimanche 30 10h30 Culte avec sainte cène

CALENDRIER DE DECEMBRE 2018

Éditorial

Billet d'Armand

En ce mois

Chronique du CP

La maternité suisse d'Elne

La cruche de Noël

J'ai vu - lectures bibliques

Calendrier
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Conseillères du groupe : 
Catherine Lortsch et Claire Siringo

catherinelortsch@yahoo.fr
clairemartingo@gmail.com

Responsable Louveteaux : 
Matthieu Collura mcg_collura@orange.fr
Alison Revesz alison.revesz@gmail.com

06 41 24 43 16
Responsable Éclaireurs : 

Matis Kouloundjoian
matis.kouloudjoian@laposte.net

06 43 12 74 64
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Adresse : 36 rue Jean Longuet
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Jean-Louis NOSLEY
Maquette :
F. Hamrani
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Association cultuelle
Pasteur : Vincens Hubac
En cas de nécessité, voir Monsieur Jean-Louis Nosley
Conseil presbytéral
Président : Jean-Louis NOSLEY
Tél : 01 46 60 17 81, Mail : jlnosley@online.fr
Trésorière : Nicole DRAUSSIN (adresser les courriers au centre)
Tél : 01 46 65 88 59 Mail : nicole.draussin@neuf.fr
Chèques au nom de l’Église Réformée de Robinson :
Crédit Lyonnais, compte n° FR 12 30002 00594 0000005981P 51

Association culturelle - Centre de Robinson
36 rue Jean Longuet, 92290 Châtenay-Malabry
Présidente : Magali CHABAS
Tél : 01 46 61 39 97, Mail : magali@chabas.com
Trésorier : Pierre WOERNER
Mail : apwoerner@orange.fr
Cotisation 10 € - Chèques à “Centre de Robinson” 

Maison ouverte
Planning des salles : Laurence THIOLON, Tél : 06 30 89 91 58

Permanence pastorale :
Vincens Hubac

Tous les jeudis de 14h à 16h
Tel : 09 80 41 17 62 ou 01 48 05 00 92 

(ou numéro de la paroisse : 01 46 60 40 30)
www.epuf-robinson.org

* Voir pages 2 et 3
** Contacter Philippe Kabongo-Mbaya ou Claire Duchesne


